
Paroisse du Sacré-Coeur en Puisaye  

Feuille de la semaine (N°101) 

Semaine du 17 au 2 mars 2019 Calendrier 
hebdo : 

lundi 18/03  : 18h 
chapelet à St-
Martin des 
Champs


mardi 19/03 : 
14h30 Café 
Sourire à St-
Sauveur en P ; 
17h Fraternité à 
Rogny


mercredi 20/03 : 
9h messe à 
l’oratoire ; 10h 
caté ; 14h Café 
Sourire à 
Bléneau ; 17h 
permanence du 
prêtre à St-
Fargeau 


jeudi 21/03 : 18h 
messe à l’oratoire 
suivie par 
l’adoration  du St-
Sacrement 


vendredi 22/03 : 
15h30 messe à la 
Maison de retraite 
de Champcevrais 


samedi 23/03 : 
10h30 Fraternité à 
St-Sauveur en P ; 
18h30 messe à 
Bléneau


dimanche 24/03 : 
9h30 messe à St-
Sauveur en P ; 
11h messe à St-
Fargeau 

« Pendant qu’il priait, l’aspect de son visage devint autre ».  
Nous aimerions tant, nous les chrétiens d’aujourd’hui, pouvoir nous aussi refléter 
cette lumière de la transfiguration sur nos visages afin nos contemporains puissent 
découvrir Dieu à travers nous ! 

Nous aimerions tant refléter la lumière du Christ à travers notre visage de baptisés, 
à travers le visage de notre Eglise qui est en fait une mosaïque composée par 
l’ensemble des visages des chrétiens se confondant avec celui du Christ lui-même 
! 

Nous aimerions tant que cette lumière soit perçue aujourd’hui, mais notre 
souffrance est de constater que ça n’est pas ce qui se passe. Le péché de 
certains (même peu nombreux en proportion) finit par ternir l’ensemble aux yeux 
des hommes et des femmes d’aujourd’hui. C’est une grande souffrance qui habite 
notre prière pendant ce temps de Carême. 

Il en faut de l’audace à l’apôtre pour dire à ces destinataires : « Imitez-moi ! » (cf. 
2e lecture, extrait de Philippiens). 

Nous pourrions penser qu’il y a derrière cette exhortation de la vantardise, de 
l’orgueil, en tout quelque chose de tout à fait déplacé. 

Nous savons, en effet, qu’il faut être humbles, modestes, qu’il nous fait reconnaître 
nos péchés les uns devant les autres et même face à la terre entière. 

C’est vrai, mais st Paul nous invite à opérer un certain discernement dans la 
reconnaissance de notre péché devant les autres. 

St Paul nous invite d’abord à accueillir le Dieu qui nous libère de cette culpabilité 
malsaine qui aliène qui nous empêche d’avancer. 

Confesser son péché, c’est avant tout confesser la libération du péché, recouvrer 
notre dignité d’enfant de Dieu, reprendre ensuite la route pour essayer de faire 
quelque chose de bien de cette vie unique dont Dieu nous a fait cadeau. 

Confesser chrétiennement son péché ça n’est pas se complaire dans l’auto-
culpabilisation générale. 

Or, nous baignons aujourd’hui dans une culture de la culpabilisation générale qui 
est un véritable piège parce qu’elle ne nous rendra pas davantage responsables ni 
davantage engagés concrètement. 

Ça n’est pas vrai que nous sommes coupables de tout : la pédophilie dans 
l’Eglise, le réchauffement climatique, le sous-développement etc. A force de 
répéter que tout le monde est coupable de tout, on finit par penser qu’il n’y a plus 
de responsables en chair et en os et qu’il n’y a plus rien à faire pour améliorer les 
choses.  Au contraire, plutôt que de nous complaire dans cette pseudo 
reconnaissance de notre culpabilité collective, reconnaissons nos vraies 
responsabilités : les actes mauvais que nous posons concrètement, nos 
complicités, nos silences …, et engageons nous réellement en faisant de notre 
mieux, ce qui est possible. 

A la fin de la scène de la transfiguration, Dieu (le Père) invite les 3 disciples qui y 
ont assisté (Pierre, Jean et Jacques) à écouter Jésus. Quand ils redescendent 
ensuite de la montagne, st Luc nous dit qu’ils gardent le silence et qu’ils ne 
rapportent rien de ce qu’ils ont vu. 

Il y a un temps pour tout ! Un temps pour parler, un temps pour se taire. 

Peut-être que les circonstances que connaît l’Eglise aujourd’hui nous invitent-elles 
à une certaine discrétion. Toutefois, il nous faut écouter Jésus et garder dans notre 
coeur cette lumière du Christ. Sachons accueillir toutes les grâces de la 
transfiguration que Dieu nous procure notamment dans les temps de prière 
communautaires ou personnelles qui pourront éclairer nos traversées difficiles. 
Dieu nous fera la grâce de pouvoir refléter quelque chose de sa lumière auprès 
des hommes et des femmes d’aujourd’hui. Nous ne pourrons pas le contrôler. 
Cela nous sera donné.  CC 


